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MaiÎntenant elle se remet graduellement, et notre pe-
tite protégée se joint à moi pour exalter la puissan-
ce du grand Thaumaturge. Je dois aussi remercier
saint Antoine de Padoue pour le succès dans une af-
faire importante que je lui avais confiée, luii promet-
tant de faire chanter une grand'messe en son1 hon-

D'autres faveurs spçirituelles daslitrtd
nc'tre maison, seront bien -retribuées, si notre gêné-,

~nx roteteurveut bien nows5 les faire. octroyer
parý le CSeur de Jésuis. S. S. 211-A, de J.

ST-LÂARAiE, BELLECHAÀSS.-S'iî VOUS plait d'in-
sérer dans -votre pieux "Messager" le fait suivant.

Notre fabrique avait contre elle, une poursuite
Judiciaire :. un procès retentissant devait avoir lieu.,
Â ' pluieurs reprises, un arrangement à l'amiable

1 'eýait été proposé, mais sans résultat. Tout le mnono,
dý'e craignaâit les consé6quences de cette ,màIe«ùm~.ý
I -euse affaire.

nfin, après avoir fait plusieurs ileuvaines à saint
'Antoine, promis une grand'messe eîi son honneur

eýt pil l'engagement de faire publier dans "Le Mes,
.,sgr un rè glement honorable et avantageux a été

Mille action de grâces à saint Antoine ! D. L.
Ptre.

SÂIÇT-ANMsLK.-Dépuis longtemps je. désirais ardemment avoir
L eques faveurs signalées -N enregistrer dans votre petit Jfebaagit itâ

lint Antoine. Aujourd'hui mon désir ent r(éalisé ;, car j'ai obtenu une
glande gr-âce par l'intercession du brin saint Antoine. J'étais atteint

d'1n maldied'intestins, et depuisi cinq moi8je ne pouvais prendre gsxen--
ùe nourriture. Les meilleurs médteins disaient tous que c'était fini, et

~mido mo>n côt6 je pensais bien qu'il n'y avait aucun espoir. J' affaiblis-
salw tobjours. iYest alors *que je me mais -1 invoquer le bon iaint An-
toino est lui promettant, si J'obtenais mua guérison, de faire insérer le fait

, 'dans szs 'Annales. lie m' y abo. mer, et de donner du pain pour les pauvrez.
1'> Je n'eus pas pîtistôt fait cette promesse que j'éprouvai un grand son-

lugàeme'st. Maintenant je puis vaquer à mes occupations. A. R.
.Nzw-YonE.-Le 9 du tuois de mai dernier, le b3,n saint Antoine a-

"."Itn~é nie. venir eèn aide on me tirant d'un pénible çmbarras. Pour Ifi
*n#!guet sia vivegratitude, je viens vous pri .r dt relater le fait dont-
fl s'agit dans le prochain numéro du Messager.

Yti'voyageais ce Jour-là avec ue famille dont l'enfant, -béb6 de qiet-
4uei moi% 'avait 6t,6 confi à nie. -soins. Dans l'u 4es comipartiments iEau

&aIr qui mus. emportait à toute vitesse, le lait destiné à la ntitrritbra.


